
Les modalités de la concertation : 
comment faire les bons choix?

FICHE 
CONSTATS

DESTINATION DURABLE  
ET ACTION CONCERTÉE

Conseils
Voici comment vos méthodes de concertation peuvent être adaptées afin de 
composer avec la réalité de vos partenaires et d’assurer une participation 
optimale aux activités. 

Évitez de dédoubler les efforts
Vos partenaires sont probablement sollicités pour participer à plusieurs projets ou comités.  
Assurez-vous d’optimiser leur temps et de connaître les objectifs des démarches qui se  
déroulent en parallèle de la vôtre pour éviter les dédoublements.
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• Selon Tourisme durable Québec, « la concertation est une méthode de gestion, une façon de faire  
	 contribuer plusieurs acteurs à un but. Lors d’un processus de concertation, ceux-ci se rassemblent  
	 pour parler d’enjeux communs et mieux les comprendre, afin de s’entendre sur des solutions. [ ...]  
	 La concertation est plus participative que la consultation, car la prise de décision est davantage  
	 partagée et les actions de chacun sont coordonnées pour unir les forces et éviter les dédouble 
	 ments. [ ...] C’est une bonne pratique d’inclusion. Selon le contexte, les acteurs impliqués peuvent  
	 être différents paliers de gouvernement, des entreprises et des associations professionnelles, des  
	 communautés autochtones, des citoyens, etc. »

• 	Bien choisir la formule des activités de concertation et les moments pour les tenir est crucial pour  
	 vous assurer d’obtenir le maximum de participation de vos partenaires. Une approche standard- 
	 isée risque de ne pas convenir à tous : la combinaison de différentes formules a plus de chances  
	 de donner de meilleurs résultats.
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Mutualisation des moments de rencontre

Le Centre local de développement Rouyn- 
Noranda a eu à mutualiser des moments 
de rencontres dans le cadre de son projet 
d’élaboration d’un plan d’action concerté 
pour la mise en valeur récréotouristique du 
lac Osisko. Effectivement, ce projet faisait 
partie d’une démarche plus globale au sein 
de laquelle œuvraient déjà plusieurs comités. 

Afin de ne pas dédoubler les rencontres et de 
garder mobilisés les partenaires, l’organisa-
tion a décidé de réunir le comité de pilotage 
du projet soutenu dans la mesure Destina-
tion durable et action concertée, uniquement 
aux étapes clés de validation et de faire des 
points statutaires en lien avec ce projet lors 
des rencontres du comité pilotant la  
démarche globale.

Lors de sa démarche visant l’élaboration 
d’un plan d’action pour ancrer les pratiques 
écoresponsables dans les événements de la 
Côte-de-Beaupré, l’organisme Corporation 
Événements de Trail Running Québec a cons-
taté que de nombreux projets ayant cours en 
parallèle interpellaient les mêmes clientèles. 
Cela a entraîné une sursollicitation des acteurs 
concernés, qui ont dû prioriser leur implication 
en fonction de leurs disponibilités, ainsi qu’une 
concentration élevée de rencontres durant la 
même période pour ces intervenants. 

Coordination et arrimage entre différentes démarches

Afin d’éviter la duplication d’efforts et de 
mieux coordonner les initiatives, la Corpo- 
ration a pris contact avec les responsables 
de certains de ces projets pour mieux 
comprendre leur démarche et les points  
en commun avec son initiative. Ils ont  
convenu de rester en communication  
active. Cette collaboration a également 
aidé à mieux répartir les rencontres dans  
le calendrier et à éviter que certaines  
d’entre elles se chevauchent inutilement.

Ayez une approche agile pour mobiliser vos partenaires
Les horaires chargés de vos partenaires ne permettent pas toujours de tenir des rencontres 
régulières en grand groupe. Il faut donc faire preuve de souplesse pour garder mobilisées  
vos parties prenantes et utiliser le plus efficacement leurs compétences. 



Au cours de sa démarche qui visait à établir 
un schéma du territoire pour la Région de  
biosphère du Lac-Saint-Pierre mettant en 
relief différents éléments en matière de tou- 
risme durable, le Comité ZIP du lac Saint-
Pierre a modifié sa planification de rencon-
tres de groupe pour y inclure la tenue de 
rencontres individuelles. En plus de renforcer 
les liens avec les partenaires, ce format de 
rencontre a permis d’identifier des pistes de 
collaboration supplémentaires. 

Rando Québec a également procédé de cette 
façon dans le cadre de son projet visant à 
structurer durablement une offre touristique 
de randonnée quatre saisons, sur le Sentier 
national au Québec. Effectivement, la dispo- 

nibilité limitée des gestionnaires de sentiers, 
due à la saisonnalité de leurs activités et aux 
opérations courantes de leur organisation, a 
demandé à Rando Québec d’adapter sa plani-
fication en proposant des plages de rencontres 
flexibles, incluant des séances individuelles  
lorsque certains gestionnaires ne pouvaient  
pas assister aux réunions collectives. 

De plus, des suivis par courriel et des docu-
ments récapitulatifs ont été partagés pour 
s’assurer que chacun demeure informé et  
impliqué, même lorsqu’il était difficile de se 
rencontrer en personne. Cette approche a  
permis de maintenir l’engagement des  
gestionnaires tout au long du projet.

Planification de rencontres individuelles

Crédit : Les Sentiers de l’Estrie
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Pour aller plus loin
∙ 	Conseil québécois des ressources humaines en tourisme (CQRHT). (s. d.).   
	 Planifier une réunion pour la rendre pertinente et efficace. Consultée le 4 février 2026. 
	 https://cqrht.qc.ca/planifier-une-reunion-pour-la-rendre-pertinente-et-efficace/

∙ 	Coopérative de développement régional du Québec. (7 janvier 2025). 
	 Organiser des réunions efficaces : conseils pratiques pour les entreprises collectives.  
	 Consultée le 4 février 2026.  
	 https://cdrq.coop/organiser-des-reunions-efficaces/

Destination durable et action concertée est soutenue financièrement par le gouvernement du 
Québec dans le cadre du Plan pour une économie verte 2030 et du Plan d’action pour un tourisme 
responsable et durable 2020-2025.

Dans le cadre de son projet ayant pour  
objectif d’identifier les meilleures pratiques 
responsables et durables pour réduire l’em-
preinte environnementale du nautisme sur  
les plans d’eau du Québec, Nautisme Qué-
bec a réparti les efforts de ses partenaires 
sur divers comités de travail en fonction de 
leur expertise. En procédant ainsi, ils ont pu 
mettre à profit leurs compétences là où cela 
était le plus porteur.

C’est ce qu’a fait également le Comité de  
concertation et de valorisation du bassin  
de la rivière Richelieu (COVABAR) dans sa  
démarche visant à définir un cadre permet-
tant un accès sécuritaire à tous les usagers 
de la rivière, la mise en valeur du cours d’eau 
et la préservation de ses écosystèmes.  

Le projet a été sous-divisé en quatre théma-
tiques de travail réparties en autant de comités. 
Le nombre de personnes sur ces comités était 
limité afin d’en assurer l’efficience. Les per-
sonnes qui en étaient membres représentaient 
des organismes qui étaient concernés par ces 
thématiques et qui pouvaient éventuellement 
porter des actions du plan de mise en œuvre 
qui leur étaient liées. D’autres organismes du 
territoire pouvaient être consultés de manière 
ponctuelle, afin de bonifier les informations 
tirées de ces comités.

Création de comités de travail spécifiques


